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Un comité technique de l’organisme de 
Montpellier s’est tenu le 7 mai dernier. Il 
proposait au vote la note encadrant le nouveau 
tour de service dont la mise en œuvre est 
prévue en juin prochain. Cette organisation, 
imposée dogmatiquement, dans l’ombre, par la 
direction des opérations, est inacceptable. 

Un centre détonant 
Depu i s l a f i n du p remier conf inement au 

printemps  2020, la demande en trafic est supérieure à 
celle de 2019 : secteurs surchargés, fréquences saturées, 
armement nominal… les régulations sont inévitables. 
Montpellier est alors l’un des seuls centres en Europe à 
réguler quasi-quotidiennement. 

Conscients qu’une évolution globale du centre est 
nécessaire, les contrôleurs de Montpellier se réunissent en 
assemblée générale et adoptent une motion résolument 
constructive. Le SNCTA travaille ensuite à l’obtention d'un 
mandat national pour permettre d’envisager un horizon 
plus serein.  

Toujours attachés à un service public de qualité, les 
contrôleurs attendaient avec impatience les conclusions 
intermédiaires en réponse à ce mandat qui se voulait 
ambitieux. La désillusion a été à la hauteur des enjeux ! 
Les propos tenus par la direction ont été reçus comme un 
véritable camouflet par les contrôleurs. 

Des nuits seul… ou sans pause 
La Direction bricole en proposant un mécanisme qui 

permet de renforcer l’offre en cœur de nuit en rappelant 
sur une plage horaire de 2h30 un contrôleur en repos. 
Cette proposition contrevient ainsi à l'arrêté du 
19 novembre 2002 et à une gestion rationnelle de la fatigue 
des contrôleurs en particulier la nuit.  

L’encadrement a beaucoup de peine à définir ce qu’il 
juge acceptable de faire pour un seul contrôleur en poste 
toute une nuit. Il répète pourtant que tout ce qui n’est pas 
acceptable sera régulé. Les contrôleurs refusent d'être 
seuls en nuit pour gérer quatre approches différentes et 
alors que le trafic est encore conséquent et imprévisible. 

C'est une question évidente de sécurité dans un contexte 
de fort trafic local qui est encore amené à croître cet été. 

Un fonctionnement sous contrainte  
Dans la note de service présentée en CT, les 

restrictions opérationnelles ne permettent pas d’envisager 
correctement la tenue des stages statutaires liés à 
l’exercice de la Licence, ni celle des missions connexes au 
métier de contrôleur aérien, sans risquer de paralyser 
l’ensemble de l’organisation du centre. Laisser mettre en 
service une telle aberration est inenvisageable. 

Unanimement, les organisations syndicales s’opposent 
à la note présentée en séance par l’administration. 

Une proposition SNCTA meilleure 
Le SNCTA propose alors au vote, un tour de service 

présentant : une offre supérieure ou égale, un volume 
horaire quasi-identique, un nombre de JRH inchangé, une 
prise en compte améliorée de la fatigue sur position en 
journée et en cœur de nuit, une robustesse accrue en 
soirée/nuit, et une organisation opérationnelle moins 
contrainte. Il recueille l’unanimité des organisations 
représentatives des personnels. 

Une administration déconnectée 
En réunion plénière locale, le SNCTA apprend que sa  

proposition a été regardée par la direction des opérations 
après le CT et qu’elle a été balayée d’un revers de main, 
sans argumentation objective ni opérationnelle. Circulez ! 

Tout se décide donc loin de Montpellier, sans les 
contrô leurs, et même contre les contrô leurs. 
L’encadrement local, qui aimerait certainement remplir sa 
fonction de manager, n’est malheureusement plus qu’un 
porte-voix d’une Direction retranchée derrière les fausses 
certitudes que lui confèrent ses tableaux Excel. Le passage 
en force d’un tour de service qui ne prend pas en compte 
l’expertise objective et argumentée des contrôleurs 
conformément à l’Annexe IV du règlement européen 
2017/373 planterait le dernier clou dans le cercueil des 
relations déjà bien détériorées entre les contrôleurs et leur 
hiérarchie. Il est encore temps de l’éviter. 
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Mauvaise Direction

Ce mode décisionnel, éloigné et à l’encontre des contrôleurs, n’est pas acceptable.  
Le SNCTA alerte depuis des mois et cherche des solutions opérationnelles constructives. La Direction doit 

se ressaisir pour éviter un désastre opérationnel dont elle sera la seule responsable.
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Postes ouverts à la CAP de novembre 2018 

Au delà des nombreuses réunions nationales, 
dans lesquelles le SNCTA défend et cherche à 
sécuriser l’avenir de notre profession, c’est aussi 
au niveau local que le syndicat accompagne 
l’ensemble des contrôleurs aériens. Alors que le 
point bas des effectifs à CDG est, semble-t-il, 
enfin derrière nous, il nous semblait important 
de revenir sur un certain nombre de sujets sur 
lesquels le SNCTA poursuit son travail.

Technique (enfin) ça bouge !
/·DFFRUG�FDGUH�SRXU�OH�SURJUDPPH�6<6$7�D�pWp�VLJQp�HQ�ÀQ�
G·DQQpH� GHUQLqUH� DÀQ� GH� UHPSODFHU� OHV� V\VWqPHV� HQ� YRLH�
d’obsolescence : l’A-SMGCS et ISATIS.

L’A-SMGCS ne sera remplacé qu’à iso-fonctionnalité et le travaila 
GpMj�FRPPHQFp�DÀQ�GH�IRXUQLU�XQ�QRXYHO�RXWLO�DX�SOXV�YLWH��

Les doutes sur la capacité de Saab à fournir un système intégré 
tour/approche ont été levés en début d’année et le directeur 
deprogramme SYSAT a annoncé en Mars 2018 que SAAB était 
UHWHQX�DÀQ�GH�PHQHU�j�ELHQ�OD�WUDQVIRUPDWLRQ�pOHFWURQLTXH�GHV�
organismes CDG-LB et Orly. 

Cette modernisation ne sera pleinement effective à CDG 
TX·DSUqV� OHV� -HX[� 2O\PSLTXHV� GH� ������ &HSHQGDQW�� DÀQ� GH�
mener au mieux ce changement, les systèmes de Saab seront 
LQVWDOOpV� VXU� SODFH� GqV� TXH� SRVVLEOH�� DÀQ� GH� WHVWHU� OH�
fonctionnement de la plateforme technique et son intégration à 
l’environnement existant. 

Par ailleurs, le nouvel outil d’informations générales (incluant 
notamment ISATIS et DECOR) sera développé parallèlement 
avecune mise en service prévue avant les JO. Ce changement, 
n’impactant pas directement l’opérationnel, permettra aux 
différentes équipes (DSNA/DTI et Saab) de travailler ensemble 
sur un premier outil non critique. Une transformation technique 
réussie n’est cependant pas possible sans une formation 

adéquate. Nous avions milité lors de la mise en place de RECAT-
EU pour qu’une réelle formation soit mise en place pour tous les 
contrôleurs. Cela sera d’autant plus vrai pour la transformation 
majeure que sera SYSAT. Le SNCTA se félicite d’avoir obtenu 
l’ouverture d’un poste Expert Opérationnel “Formation et 
changements” dont la tâche sera majoritairement consacrée à 
GpÀQLU� HW� TXDQWLÀHU� OD� IRUPDWLRQ� QpFHVVDLUH� SRXU� FHWWH�
transformation. 

N’ayant que trop connaissance des dérives possibles de tels 
programmes de modernisation, le SNCTA a demandé et obtenu 
la relance du Groupe de Suivi SYSAT entre les organisations 
V\QGLFDOHV�HW�O·DGPLQLVWUDWLRQ�DÀQ�G·rWUH�UpJXOLqUHPHQW�LQIRUPp�
GH�O·DYDQFpH�GX�SURJUDPPH�HW�GHV�GLIÀFXOWpV�SRWHQWLHOOHPHQW�
rencontrées. 

Nous saurons garder un regard critique sur ce programme qui a 
SHUGX� WDQW� GH� WHPSV�HW� SUHQGURQV� WRXWH� QRWUH� SDUW� DÀQ�G·HQ�
faire une réussite.

(Q� DWWHQGDQW� FHWWH� PRGHUQLVDWLRQ�� 2'6� GHYDLW� rWUHPDLQWHQX�
dans l’état actuel. Alors que les CRNA vont avoir accès au Mode 
S descendant dans le courant de cette année, il était 
inenvisageable pour le SNCTA que CDG doive attendre 7 ans 
PLQLPXP� �� (Q� HIIHW�� GDQV� XQ� HQYLURQQHPHQW� R�� OH� WUDÀF� HVW�
aussi dense et évolutif que le nôtre, récupérer par exemple 
l’information du niveau sélecté serait évidemment un gain 
énorme en termes de sécurité.

Le SNCTA se félicite que cet argument ait été entendu et que la 
visualisation du Mode S descendant à CDG soit programmée 
pour2019. Toutes ces évolutions techniques ne pourraient se 
faire sans l’expertise des contrôleurs en subdivisions ou à la DTI. 

Une transformation technique 
réussie n’est cependant pas possible 

sans une formation adéquate. 
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